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COMMUNE  D’ARLES 


En  date  du  jüîü  17^. 

PùRfAïrt  Dénonciation  à PA^mtUc 
Nationale  cPune  Déclaration  & Pétitidü 
des  Citoyêns  Catholiques  dé  Niftnes^ 
du  premier  du  courant  y arrivée  à Arlei 
k dudit  y & remife  aux  mains 
M.  le  MaircB  le  leridémain  15  ^ par 
MM.  les  Sy^ndics  des  Maîtres  CordàhnUrê 
& Boulangers* 

JLi'An  mil  f^pt  CflVCit  qüatre«vin^t*(lbc  9 & le 
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zîetiî^  jour  du  mois  de  Juin  , à (îiç  heures  du  foîf^ 
dans  la  Salle  du  Confeiî  de 'l’Hôtél-de  Ville  d’Ar- 
les ïe  CônfeiKGénérai  de;  la  Cominuiie  a é 
convoqué  tant* au  foa  de  la  cloche  que  par  billets , 
& y ont  affiliés  : 

M A I k s. 

M.  le  Chevalier  d’Antonelle  , Préfidcnt/ 

Officiers  Municipaux. 

BaudeÎTeau  , Maître  Cordojunier^  ^ . - 
^M.'^’Méyel  5 Maître  i\ic  / 

M.  Eymîny  , Avocat. 

M.  Imbert,  Négociant. 

M,  I^ouiret , Salpêtrier. 

- M.^Mam-el , MaVchànd-Chapeh^^^ 

^'M,  Ailée  V Maître  Fourhîéf.  “ 

M.  Bret  , Médecin. 

. M*  Gaateaume . SubUItut-Subrogé  du  Procureur 
de  la  Commune.  ' ’ ^ 

f Notables.  . .... 

. 'Tugier , Tllîeur  à Toile.  ' • ' ^ ^ 

‘ 'Ml  Bernard  ^ - Pêcheur*  : ' / ; 

‘ M_»  VilleviciÜe.,  Maître  MaréchaL 
T Mf  Carde^  Meuuifier. 

M.  Efpoulier  , Payfaii. 

M.  Fenon,  Maître  Maçon.  ^ 

M.  Fauchier  , Orfèvre. 

M.  Donis  , Marchand. 

M.  Guîbert , Procureur; 


MESSIEURS 


( 3 ) 

M.  le  Comte  de  Veriion. 

M,  Maureau,  L ieu  tenant- G énéral-CrimineL 

M.  Le  Maire,  Prcfident,  a dit: 


Le  premier  jour  du  mois  de  Mai  dernier,  nous 
reçûmes  par  la  pode  , au  timbre  & à la  date  de 
Kifmcs  , unè  Délibération  qui,  vu  l’état  deifer- 
vefcence  & d’irritation  de  cette  malheiireufe  ville , 
nous  parut  un  des  plus  grands  crimes  que  la  haine 
des  hommes  pût  faire  commettre.  Dés  fcélérats  , 
également  ennemis  de  la  religion  & de  la  pa- 
trie , profanant  les  titres  les  plus  refpedé^  & 
fe  jouant  fans  pudeur  de  tout  ce  qui  eil  vénérable 
& facré , répandoient  avec  profufion  cet  abominable 
écrit,,  qu’ils  iippelloient  Délibération  des  Citoyens 
Catholiques  y ikc.  s’efforçant  ainfî  de  couvrir  ces  deux 
noms  d’im  déshonneur  ineffaçable.  .Les  miférables 
fe  font  trompés  y ils  n’ont  pu  déshonorer  qu’eux- 
jnêmes.  Cette  plate  infamie  vous  fut  dénonçëe  dans 
le  tems , ai-nfi  qu’à  la  Municipalité  de  Nîfmes.  Nous 
nous  garderons  bien  de  remettre  fous  vos  yeux  ce 
que  findignation  univcrfelle  n’a  pu  fauver  d’un 
prompt  & éternel  oubli.  Nous  lailferions  également 
mourir  dans  robfcurité  de  l’opprobre,  la  iiouvélle 
cétivré  dé  fténéfîe  & de  perverfité  , par  qui  ces 
iniférables  fubitement  tranrpoftés  de  la  Chapelle  des 
Pëniténs  dans  l’Églife  des  Fils  de  Dominique , 
eo0mé  pour  fouiller  tous  les  lieux  faints , vicrinent 


( 4 ) 

manifcfter  le  dérefpoir  dç  la  fcéMratefle,  de-» 
venue  plus  f.troçe  par  une  première  humiliation.  Mais 
on  nous  fait  craindre  que  le  fanatirme  , après  avoir 
}orig-tcms  fermenté:  dans  les  boues'de  Nifmes,  ny 
dcvieniie  bientôt  une  rage  pubrique,  Déîà  les  Ci^ 
toyens  s’entregorgent  , les  portes  font  fermées , les 
ponts-levis  élevés , les  melfages.  interceptés  , toutes 
les  offres  de  médiation  refufées , les  auxiliaires  les 
plus  chers  infultés , repouffés  , foudroyés , toutes 
les  avenues  affreufement  gardées  ^ on  diroit  que  , 
idéterminés  à senfeve-lir  fous  leurs  murs , ces  furieuse 
-ne  rejettent  tout  çouciliateur  & tout  aide , que  pour 
être  plus  aifurés  de  seî^terminer  Tua  l’autre , & de 
périr  tous  jufqu’au  dernier.  Daiis  ces  déplorables 
extrémités , forcés  de  fentir  qu’il  éxide  un  affreux 
japport, entre  de  excès  & de  pareils  écrits, 
bien  convaincus  encore  que  (i  les  vîîs,  6c  derniers 
i^ents  de  tant. d’horreurs  font  près  de  nous,  leurs 
^^crabjes  chefs , les  têtes  de  Fhydre  font  à Paris 
iuns  doute  , & diftillent  peut-être  leur  affreux  venin 
dans  le  fanéfuaire  même  de  la-  ConiHtution  , noiis 
qâ’il  cil  pour  nous  d’un  devoir  rigoureux , 
;de  faire  fur  le  champ  parvenir  à i’Affemblée  Na-^ 
tionale  un  exemplaire  de  cette  nouvelle  déclatation 
^ péïkioji  iks  Citoyens  Catholiques-^  ùç.  ^ de  la 
déûQucçr  , çomme  le  dernier  cri  de  fureur  d’une 
çabale  infernale,  qui  veut  agonifer  dans  le  faug, 
mourir  fur  des,  moncenux  de  cadavres.  Je 
n’ai  pas  feefoin , Meilleurs , d’ajouter  une  çhofè  dont 
perfoiinc  ne  doute  parmi  nous,  mais  je  me  çou- 
folerai  en  la  diftnt.  Ç’eft  que  la  trèsrgrande  ma^ 
joritédes  Habitant  de  Nifmes,  héritière  des  antiques 
,vertus  qui  çaraéfénîèut  ce  peuple  aim  6c  géné^ 
:reux  , ne  laiffera  p^s  i^étrir  en  un  jour  fes  belles 
deftlnées  \ feieingt  va  reparoître  dan?  tmt  fpa  ? 


ce  patrîotifae  fier  & pur , <^pnt  ^îe5..Nîmow  ont 
donne  le  fignal , & doivent  offrir  le  eontinuel  exem« 
pie  5 ils  lavent  bien  qu'inconfolables  de  leurs  dé- 
-lüîations  , défefpérés  de  leurs  inaujc , comme  s’ils 
nous  étoient  propres,  nous  leur  avons  demandé 
la  pais?  entr’eu^^,  pour  çn  jduir  iiôus- mêmes  | 
leurs  vieux  & fidèles  amis , ne  çônnoiiront  ja-^ 
iriais  le  repos , taut  quq  celui  de  Nifmes  fera  trou-^ 
bic.  Ce  II  eft  pas  de  bayonnettes  que  nous  offrons 
a nos  Frçres  divifés  , c’éfi  üh  àm^uf  Inaltérable  ^ 

l’inviolable  rçfplution,  de  porter  chez  eux  Ix 
concorde  , ^ dé  l’y  inaintenir, 

Je  vais  , Mefiîéùrs  , lire  l’infarne  & perfide 
çîaraüç^  qui , je  n en  doute  point  9 eljt  le  vraj 
tifon  dp  leur  difqorde  aéluellct. 

Levure  faite  de  cette  déclaration  , vingt  fois  îa^ 
teirompue  par  les  murinures  d’indignation  de  tous 
les  membres  du  Confeil , il  a été  unanimement 
délibéré  , après  avoir  ouï  M.  le  Siibftitut  fubrogé 
du  Procureur  de  la  Commune  , de  dénoncer  3 
l’alTemblée  nationale  9 au  nom  du  Cotifeil  général 
de  la  Commune  d’Arles , la  déclaration  ^ pétition 
des  Catholiques  dt  Nifmes  , ajfemblés  dans  (E^life 
des  Jacobins  du  premier  du  çourant  , comme  tendant 
fous  les  dehors  d’un  zçle  inutile  & faux  pour  le 
maintien  d’une  religion  qui  n’efi  point  attaquée  9 à 
fomenter  & exciter  une  infurreèlion  générajç  contre 
les  Décrets  de  T Alfemblée  Nationale  , & à renverfer 
. par  là  le  grand  œuvre  de  la  régénération  de  rEmpirej 
& cependant  9 comme  cette  Déclaration  ne  nous 
a été  connue  ^ que  parce  qu’elle  a été  adrelTée  à 
quelques  Corporations  de  la  Ville , il  a été  encore 
délibéré  de  communiquer  à toutes  les  différeiitçs 


prèfentô  Délibèratloh  3 cii  les  iiu'i- 
tam 'â  y ^ ‘ 

à &;  déjibérë  , qn  foi  de  quoi 

T!^."ré  MaTrè  s’eè  Touiîîgiie  avec  ië  Se- 

•cretaire'Gremer, 

lé \ Chevalier  i)’ÀNtÔN^  Maires 

^tIn  r 3 SécrêVaîr^^ 


ül  ?.. 


Col/aaonné  à tOrï^mal  ^ 


i 

i-  ^ 


Constant  , Secrétaire-Q'cfficr* 
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Nous  MAIRE  ET  OFFICIERS  MUNP 

CI  FAUX  , Certifions  ÔC  Attelions  , que  , dans 
les  journées  dti  i6  6c  du  17 , les  Syndics  & Prieurs 
des  diverfes  Corporations  de  Profeflîons  , fe 
font  préfentés  dans  le  «abinet  de  notre  Maiiba 
Commune  , où  ils  ont  prononcé , écrit  ÔC  ligné  , 
tant  en  leur  nom  , qu’en  celui  de  leurs  Corps  ref 
peélifs  5 une  adhéfion  formelle  à la  précédente 
délibération  ÿ énoncé  encore , le  vœu  de  dénon- 
cer de  plus  fort , comme  en  effet  ils  dénon- 
cent y toujours  aux  ïufdirs  noms , /a  déclaration 
& pétition  des  Citoyens  Catholiques  de  "N i fines  j 
du  premier  du  courant , comme  fanatique  , fédi- 
tieufe  , attentatoire  à tout  ce  qui  doit  être  ref- 
peélé  ^ renouveilé  enfin  le  ferment  de  (bumiflioa 
parfaite  à tous  les  Décrets  acceptés  ou  fanéHon- 
nés , 5c  de  fidélité  inviolable  à la  Nation  , à la  Loi 
ÔC  au  Roi.  A Arles  le  dix-huitième  jour  du  mois  de 
Juin  mil  fept  cent  quatre-vingt-dix. 

Signés  , d’Antonelle  , Maire  ; Baudefleau  ; 
Meyer , Eyminy  , Imbert  , RoulTet' , Maurel  ^ 
Allée  5 Cartier  , Bret , Officiers- Municipaux. 

Ganteaume  , Subllitut  fubrogé  dn  Procureur  de 
la  Commune. 

, , „ » ( 

Sur  timprimé  dArks^ 

A MARSEILLE  , de  l’Imprimerie  de  P.  A.  FAVET  I 
Impiimeur  du  Roi  de  la  ville , rue  du  Pavillon. 


